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OM SAI RAM 
 

BIENVENUE À LA SÉANCE DE QUESTIONS ET RÉPONSES 
 

Q. 360, QUESTIONS AU SUJET DE L’ESPRIT 
le 31 juillet, 2025 

 
Les questions et réponses suivantes sont tirées de l’ouvrage du Prof. Anil Kumar 

intitulé «Seeking Within», page 211. 
 

Bhagavān choisit le Professeur Anil Kumar Kamaraju pour diffuser Son Message et 
Sa Mission. Prof Anil Kumar voyagea amplement en Inde et à l’étranger, et répondit 
à des questions sans nombre, clarifiant les doutes en se basant sur les discours 
divins de Swami et sur ses conversations personnelles avec Bhagavān. Ce qui 
importe le plus est que le Prof. Anil Kumar nous guide effectivement sur la question 
de comment se connecter avec le Saï intérieur. 
 
Q : Comment pouvons-nous vaincre notre karma passé ? Le repentir est-il 
l’unique solution ? Comment acquérir la paix mentale ? 
 
Prof. Anil Kumar : Ah ! Que signifie le terme karma ? Action ! Le karma est l’action. 
La question est de savoir comment se débarrasser du karma. Qu’est-ce qui nous fait 
agir ? C’est une pensée. Donc c’est la pensée que nous mène à l’acte. Bien ! Mais 
d’où vient la pensée ? Elle émane de l’esprit ! 
 
     Alors qu’est-ce qui fait que l’esprit pense ? Pourquoi l’esprit cultive-t-il uniquement 
ce type de pensées ? C’est à cause de la nourriture que l’on ingère. Telle nourriture, 
tel esprit. Tel esprit, telle pensée. Telle pensée, telle action. Et le résultat ou 
conséquence est en fonction de l’action. 
 
     Maintenant, comment se libérer du karma ou action ? Il existe deux façon de 
procéder : l’une est nishkama karma – l’acte désintéressé, l’action dépourvue 
d’égoïsme. Certaines personnes saluent par un « Saï Rām », cela signifie qu’ils en 
attendent quelque chose. Non ! Le nishkama karma est un acte sans aucun désir 
d’un retour. C’est une façon d’effacer complètement le karma. 
 
  La deuxième façon de nous libérer du karma est par la réduction de l’activité 
mentale indue. Sachant que l’esprit génère les pensées, qui à leur tour mènent à 
l’action, l’on peut porter l’esprit à sa vacuité, c’est-à-dire le soustraire à son activité 
indue – amanaska (laisser l’esprit dans un état de non-perception), par exemple en 
chantant les gloires du Seigneur, en s’immergeant dans le Divin, il y a manolaya – 
un état de fusion de l’esprit avec le Divin. 
 
     Donc l’acte de soustraire son esprit aux perceptions – amanaska – est possible 
par l’enquête sur le Soi ou ātma vicharana. L’immersion de l’esprit dans le Divin est 
possible par le chant des bhajans, chantés avec grande concentration mentale. 
 
     Lorsque le mental se retire – manolaya ou manonahana – il n’engendre aucune 
action. Puisqu’il n’y a aucun acte, il n’y a pas de résultat ou conséquence, il n’y a ni 
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bien ni mal. Cet état est appelé nirvāna ou moksha – état de délivrance. 
 
     En d’autres termes, l’esprit devrait être imprégné de Dieu. Pensez à Lui, chantez 
Sa gloire à pleine voix. Certaines personnes ne chantent pas, mais sont bien 
capables de hurler. Pauvres gens ! À quoi sert notre gorge ? Allons, pourquoi ne 
chantent-ils pas Sa gloire ? Nous sommes ici pour chanter pour notre glorification, 
pour tout ce que nous avons. 
 
 Donc la délivrance du karma peut être obtenue par ces deux méthodes : s’immerger 
l’esprit dans le Divin en chantant la gloire divine, ou soustraire l’esprit aux pensées 
et perceptions, par l’enquête sur le Soi – ātma vicharana. 
 
Q : Quelle est l’origine de l’esprit ? 
 
Prof. Anil Kumar : Quelle est l’origine de l’esprit ? La réponse est simple. En fait il 
n’y a pas d’esprit, donc pas d’origine. Si l’esprit existait vraiment, nous devrions 
retracer son origine, mais il est inexistant. L’esprit n’est qu’un faisceau de pensées, 
de désirs et de perceptions. Dans le sommeil profond, il n’y a pas du tout d’esprit. Il 
n’est présent que dans l’état de rêve et celui de veille. Lorsque l’on écarte les 
pensées et que l’on abandonne les désirs, il n’y a plus d’esprit. Ces méthodes de 
soustraire l’esprit sont appelées amanaska ou manolaya. Ainsi, la question de 
l’origine de l’esprit ne se pose même pas. 
 
Q : Quel est le sens de la nouvelle lune et de la pleine lune ? 
 
Prof. Anil Kumar : Que la lune soit nouvelle, bleue ou pleine, la lune n’en est pas 
moins la lune. Voici la réponse : la lune est la déité qui gouverne l’esprit humain. 
C’est pour cette raison que, lors de la pleine lune, les gens psychiquement instables 
deviennent très agités. Ils peuvent même recourir à la violence. Ainsi la lune contrôle 
l’esprit humain ; les deux vont ensemble. 
 
     Mais en termes de spiritualité, il y a une autre interprétation. La pleine lune 
symbolise la sagesse, la connaissance et l’éveil. Le Bouddha naquit un jour de 
pleine lune et c’est aussi un jour de pleine lune qu’Il eut l’éveil complet. Purnima 
signifie pleine lune et, c’est le jour de l’éveil. Le clair de lune représente l’éveil du Soi 
intérieur, la connaissance du Soi. Voilà sa signification. 
 
Q :  Comment devraient se comporter les jeunes, en particulier quand ils sont 
subjugués par les images et les nouvelles ? 
 
Prof. Anil Kumar : Bhagavān dit : « Il n’y a rien qui détermine comment les jeunes 
doivent se comporter ». Mais voici Ses conseils génériques en la matière. 
 
     Si un jeune commence sa vie avec une orientation spirituelle dès son jeune âge, 
il aura la juste perspective et connaîtra la juste façon de se démener dans la vie et 
en face des diverses situations. C’est pour cette raison que furent institués les Bal 
Vikas. 
 
Q :  Comment considérez-vous la dépression dans un monde civilisé ? 
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Prof. Anil Kumar : La civilisation vous rend nécessairement déprimé, car elle n’est 
rien de plus que l’expression de la personnalité extérieure, avec son confort, ses 
aises, ses gadgets électroniques et tout le reste. Si je possède le dernier modèle de 
voiture, je suis sophistiqué. Si j’ai chez moi un conditionneur d’air, je suis vraiment 
civilisé. Ce que l’on entend par civilisation n’a aucune limite. En son nom nous 
multiplions les désirs à l’infini. Il n’y a aucune fin en cela. C’est pourquoi, la 
prétendue civilisation vous rend déprimé, sans aucun doute. 
 
     Ce dont nous avons besoin, c’est de culture. En effet la culture repose sur les 
valeurs, elle nous donne la satisfaction. Elle nous aide à développer un état d’esprit 
équilibré ; en revanche la civilisation vous rend confus. Elle est semblable au feu : 
quoi que vous mettiez dans le feu, il le dévore. La civilisation consume votre énergie, 
sapant votre temps, vous laissant sans un moment de repos pour vous dresser et 
observer. Donc, dans un monde civilisé, nous devrions apprendre à avoir de la 
culture. La culture doit passer en première position et la civilisation en seconde, 
alors il n’y aura plus de dépression. 
 
Q : J’ai un doute au sujet du contrôle mental. Quelle est la meilleure façon de 
contrôler son esprit ? 
 
Prof. Anil Kumar : On ne peut pas contrôler son esprit. Plus vous cherchez à le 
contrôler, plus il devient incontrôlable. Il est comme un enfant. Quand l’enfant fait 
des bêtises et que vous le frappez, il en fera encore plus. Si vous le punissez ou le 
sermonnez, il recommencera de plus belle. Ce n’est pas la bonne façon de corriger 
un enfant. Au contraire vous pouvez détourner son attention. Pas de gifle, pas de 
sermon, mais simplement détourner son attention. Alors il ne peut pas continuer 
longtemps à faire des bêtises. 
 
     L’esprit est semblable à un petit enfant. Plus vous désirez le contrôler, plus fort il 
résiste. Plus vous entendez vous battre avec lui, plus il ripostera. Comme un chien, 
si vous fuyez il courra derrière vous. Donc ne traitez jamais votre esprit en ennemi, 
ce n’est pas la bonne méthode. La seule chose à faire, c’est de lui donner 
suffisamment de travail à faire. Vous devez l’orienter, le canaliser, le dompter et le 
mettre à votre diapason, c’est tout. 
 
Le Prof. Anil Kumar continuera à nous aider à comprendre l’esprit, lors de la 
prochaine session. Merci de votre attention. 
 
 

Om Saï Rām 


